
[LE CANARD

à pousser des cris perçants, pendant 1 X - d
que sa fille appelait à l'aide. Cri de 1
fiemme, aboiements de chien, c'était I ----
beaucoup do bruit pour un pauvre MlONTREAL, 6 MAL 1882
diable intéressé comme moi à so ca-
cher. Je pris mes jambes à man cou,
et mis ainsi lin au tapage,car Phanor Le CANARD Parait tous le% samedi$- Lablon-neetest de sectapr arnica invariable.licha aussitôt st proie pour se jeter ment payabe 'avane.. On ne prend pas a--
à ma suite. bn°""ne" pour moins d'un an. Nou le ven-

Et nous voilà repartis tous deux toualesn huit centina la doutaine, payable

encore une fois ; Phanor avec la mi%- Vingt par cent e cotmiiiôn .cordde à toute

mie ardeur insouciante, moi avec cinq abonn ou plus.

quelques angoisses do plus. Annonces: P'renlite inse' n.ls. to centins par
inc mîtrese aprélinil [ligne -chaque Imertion subsêqiwiitc, cinq cuntinsli ne maîtresse apprélhension me ta- jpriin.. di ua ,p ei'pore" e

lonnait cette fois dans nia course àlong terme.

écevelée: l'appréhension desgendar ons. A. Il. erai,, l ."i -ass.
0 ar est .autoriié à prendre des aboisnerc:nts.

mes. Ausk' ne m'arratai-jo pour sout- A FRtrno & Ci.,
fler que quand je ie crus bien hors Editeurs-Propriétaires,
de vue. Alors je regardai autour de Bo3ts. ° No . I ' Rue 'I 'e.

moi. Rien ! n'importe i par les yeux -
t tes de l'imagination, je croyais voir Chronique CI 'Ot taWa
;ur"ir des tricornes dc tous les points
je f"horizor.
i Je vous fais grice des marches et A les en croire, tous l:a députés,
contre.marches que j'exécutai à ira- ;.rands ou petits, gra oi migres, cf-
vers la plaine, Ille glissant on cier- oupitgao ssiccf
chant mon chemin, de haie en hai eer flanqués ou joufflus, ciaiuves ou che.
de fossé en fossé. Ce fut une longue velus. aiment le peuple d anour ton-
promenade efilitrée, qu'entrecou pèrentdre. Ils n'ont qu'un but : se rendre
des liallucinations de bau driers jau- utiles à leurs électeurs : qut'ua désir :
nes et do pantalons bleus. :,tmed

Phanor pnte hichait pas. Du mô- leur assur r la plus giaud: omme de

nie qu'il avait pris le mlîa!in possession bonheur porsible. ti-s protestations
de mon or, maintenant il avait pris ne sout pas sincères, "t la preuve,
possession de moi, j'étais devenu son c'est qu'à une scule exception près,
lien, sa chose. Il parais.-ait avoir la ls mandataires du p ie n'ont rien
conviction de mon infériorité, mars I a ndtente du faire or ie-

'an voloi mela air setr nfait, rien tenté do faire poaur amdllo-:;ans vouloir mie la .faire sentir. Au i '
contraire, il lie regardait avec bien. rer le sort de leurs conimeîttaînts. Ce
viCllance, il avait même pris l-air un n'est pas on parlant de livaluté, d'in-
peu protecteur. . d, et 'autres

Nous atteig imes, comme le jour Il e propres à 'aire bouillir la
tombait, les maiEoonittes alignées au . r. .
bord de l'eau qui constituent, un face marmite, que l'on rrivei a f aire de
de l'isle St. lenis, le village de Vile.i nous un peuple demillionîaires. Un
uuve-la-Garenne. !seul député s'est montré profondé-

Par les ftenêtes ouvertes, on voyait ment dévoud aux iéî et au cari-
les gens à table savourant avec des n
amis le menu du dimanche. Chaque tal de ses compatriotes-
bouffée d'air apportait avec elle des * *
parfums de rôti, de friture et de miro Celui-là se nomme Walk c, et re-
ton. présente le r-iding (c3e I*.atiaîs touer

t n fricoteur avait installé ses ta- pelte .lridin (en.a asl lonr
bles au bord même de la route. les re, chevauc on de
verrcs bien brillants et les nappes ienl) de North Noffolk. Graves bien
blanches addrcssaient un commun ap- son nom dans ta mémoire atin de t'en
pel à1 l'appetit. Entre quatre dineurs, rappelcr lorsque la postérité te clar-
la tête dans les assiettes, l'omait sur gera de lui élever une statue en pa-
un grand plat une appetissanîte moi- I
tié do volaille. pier-monnaie. il doit s célébrité au

Je ne pus réprimer un regard d'en- fait qu'il est le père dui 12g Bu'.
vie. l'hanor le surprit. l'lus préve- En langue canoyenne. clii voudrait
nant que je n'aurais souhaité, il fut dire: C.ti. de gue l!', ce qui sem.
d'un bond à la hauteur de la volaille, ble indiquer que le bonbo:me eatine
et, s'il ne lait pas les pattes dans le
plat, comme le chat de la bergère, et à ses heures..
ron, ron, ron, petit patapon, il y mit
comme lui le menton... ton, ton. Conime il est entClii gue vous
Quand il vint rebondir près de moi, êtes complètement ignares, vous au-
pardessus l'épaule d'un convive, Pha- L .
mner tenait la volaille' entre ses dents. t.ei, gens du grand Moral, je vais
Vous pensez Fi je mo reculai, si je dissiper les tdndbresépa i.cs de votre
niai, par mes gestes, toute idée de intelligence obtuse, ce vou.s disant ce
iar.icipation à ce rapt, que c'est que le famc'tx ray baly.

Trois des dincurs s'étaient levés, Que la vile multitude faste cercle, et
et, avec des cris, tournaient autour
ie I'manor, qui tournait lui-êR me prte une orele aussi attentive
aulour de muoi. que démesurée.

Les curieux, attirés par le speta-
ele, commençaient à former groupe. r*

ln un clin d'Sil ils nous enveloppè- i 1. W'allace tient à sto lie Il la
rent, et je constatai avec anxiété quel retourne en tous sens, ci. la creuse à
la feule me fermait toute issue, situa- tel point qu'à l'heure lIn'ih tet. la son-
tion d'autant Plus Pénible que vo- de est impuissante à -aiindre les pro-naient d'apparaître -émergeant cette
fois pour tout de bon du milieu de la fondeurs immenses dere gpuffre sans
foule, les tricornes galonnés de blanc fond. Si M. Wrallac parlait français,
de deux gendarmes. L'émotion fut et si ses collègues lui parlaient de son
tellement forte, que j'e reçus le bébé de ualles, il lie lnianquciait
contrcecup dans les jambes.ead a elu 6odr %nles

-Qu'est ce que c'est? demanda pas de leur répondre: " iudnille si
Pandore en se frayant un passage. vous voulez, cette g'3énille m'est chè-

J'eus une inspiration, je m'écriai : re." Malleurcu.enît. I nc parle pas
-n chientenragé c d français. C'est vraint'îîr dommage,Punis lançant un bon coup de pied ca cesri0euonOî~dâe

.1 , , ar ce serait beaucoup r!uus dre!o.dans les reins de P'hanor, je im'dian-
çai à le faveur du désordre, hurlant
et gesticulant, sur la voie quro *
passage avait ouverte. M. Wallace veut lti.t simplement

- Un chien enragé, un chien cura. que le gouvernement fase de la mon-
ré. naie de papier; qu'il en ease en abon-

(A CorrIuEs.) dance, assez pour nous on donner à
_ tous, à vous, à iàoi et à tout le monde,

j y dompris Galette Madamc, le popu-
Abonneavons u e Album Musical. laire pâtissier de c.:le ville. La ma-

tière première néeessaire pour fabri-
quer cet argent, qui ne serait pas de
l'argent, mais qui remplacerait ce
métal, est très abondante, et'no coûte
pas cher. 11 n'y aurait pas de raison
pour limiter la pro'luction du capital.

Ainsi je suppose que vous ayez
besoin de cinquante millons de pias.
tres pour acheter un éventail à votre
Dulcinée, vous n'auriez qu'à deman-
der à l'Etat de vous abouler cette ba-
gatelle et l'état.s'exduterait de bonne
grâce, ce qui est toujours plus agréa-
ble que de se faire exécuter par la
main du bourreau.

,-.

Suis bien mon raisonnement : C'est
un fait bien reconnu que la richesse
seule vaut quelque chose. Hors de là,
tout est vanité. En disant cela ce
n'est pas nia propre opinion que j'ex
prime. Il m'arrive si souvent d'avoir
une opinion contraire à toutes les idées
reçues,que je ne me fie pas trop -à moi-
même et que j'aime mieux, pour cette
fois, m'en rapporterà l'infaillible ma-
jorité, à la sagesse des nations qui ne
se trompe jamais (pas elle), enfin à tout
ont ensemble d'erreurs et de préjugés
qui constitue l'opinion publique et qui
fausse l'opinion privée.
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Je disais donc que la richesse est
digne des aspirations du coeur humain.
Créé uniquement pour se payer tous
les raffinements de jouissances plus ou
moins brutales que procure la richesse,
l'homme est d'autant plus parfait que
ses moyens lui perm:ttent mieux de
ne rien faire qui puisse être utile à
lui-même et aux autres. llus son ex-
istence se rapproche de celle du poti-
ron, qui se contente de giossir et d'd.
paissir sur place, et plus no!re homme
est respecté.

Cet hommage éclatant et désintéres-
sé que les hommes les plus éminents
et les plus respectables lui rendent
avec une unanimité touchante, le res-
pect dont il est entouré, quels que
soient ses vices, sa bêtise ou ses tra-
vers, l'estime qu'on lui porte de pré-
f'èrence à d'autres hommes plus ins-
truits, plus intelligents, plus respec-
tables mais moins riches, tout cela
prouve que la richesse est la première
des vertus aux yeux des gens qui pré-
tendent le mieux s'y connaître en fait
de morale.

Cuci posé, voulez-vous rendre tous
les hommes heureux, les rendre tous
vertueux, respectables et intelligents ?
Arrangez-vous de manière à ce qu'ils
soient tous riches. Donnez-leur de
l'argent. C'est ce quo veut M. Wallace.
Son système ne nous ramènera pas
l'âge d'or, mais bien l'âge du papier,
qui, d'après lui, vaut encore mieux.
Au lieu de ruisseaux où coulaient le
lait et le miel, nous aurons des che-
mins de fer qui apporteront chaque
jour, à chacun de nous, des quantités
de monnaie de papier.

Ce sera un véritable paradis ter.
restre, avec des E vos plus nombreuses
et mieux vêtues' que dans l'ancien.
Tout le monde aura de l'argent. Cela
nous precure à tous un plaisir beau-
coup plus délectable que celui dos
âmes disparues, lequel, d'après Fou-
rier, consiste dans un bglancemeni au
sein de i éternité.

L'autre jour, un député muni d'un
faux râtelier, (ce n'est pas le râtelier
ministériel) a perdu ses dents. 'On se
rappelle que même accident est arri-.
vd à Napoléon III on 1870, mais en
.dcdant Sédan aux Prussiens Napoléon
le petit avait conscience de ce qu'il
faisait. Il n'en est pas de même du
député dont je veux te parler. Mon
homme, en s'a id-mt du mieux de ses
souvenirs ne pouvait se rappeler ce
qu'étaient doventies ses dents. Enfln,
après les avoir demandées à tous les
échos d'alentour et à. toutes les per-
sonnes qu'il rencontr*ait dans les cor-
ri.lors, il finit par retrouver son rste-
lier dans une salle et ses lunettes dans
une autre. Il faut croire que, dans
la chaleur de la discussion, il aura eu
l'imprudence de prononcer de certains
mots anglais qui vous forcent à ouvrir
démesurément la bouche et que son
râtelier sera tombé à son insu pandant
qu'il parlait.

J'ai vu ici le duc de Blacas, mais
j'ai oublié de lui demander s'il est
due et père. Dans tous les cas, je sais
que notre gracfeuae dame la Reine
ne l'a fait ni l'un ni l'autre, puisqu il
est français.- Ce n'est pas un grand
duc non plus; Il appartient à la classe
des nocturnes que l'on nomme petit
duc. J'ai vu ça do suite à sa binette
Les ducs, grands et petits, sont des
oiseaux d'assez haute importanee.
Autrcfois, on les faisait ducs et pairs.

Aujourd'hui on les fait maires (l'é-
phémère pour'les lecteurs de Hes Vers
ce calembourg l'est passablement..)

A propos, une autre nouvelle. On
affirme que l'auteur de Aes Vlers doit
changer le titre de cet ouvrage en ce-
lui de "s Mes asticots. " L'ouvrage ne
se vend plus guère et comme la pêche
va commencer M. Bdlanger espère re-
cevoir de nombreuses demandes de la
part des pêcheurs les plus endurcis.

CIIAItADE13.

Mon premnier est un oiseau qui se
pare des plumes du paon : c'est Ocai.

Mon second est Alexandre Damas
père qui a mal aux pieds et qui est
assis et c'est père Damas toite assis.

Mon tout déplait aux fumeurs et
c'est: .

.J'aperdu mua boite à cigare.
Geai, père Dumas boite assis,gare 1

Commis par un ingénieur visitant
les fortifications construites d'après le
syâtème Vauban.

-Mon premier possède des formes
arrondis et c'est six puisque Cicéron
(6 est rond).

Mon second appartient à un ânle
puisque âne à thème (anathème).

Mon tout sort à s'asseoir et c'est
sy têneo puisque système Vauban.

Mon premier tuera l'huile et c'est
pain, pui.«que e peinture à l'huile. sl

Mon second rend le beurre fort et
c'e:t D puisque déférence (d fait ran-
ce.)

Mon troisième avec son nez (e) riz,
puisque dpicerio.

Mon tout fait le bonheur des en-
fants qui en mangont, et c'est Pain
d épice.

On demandait à Fontenelle la défi-
nition d'un jolie femme.

.--C'est, répondit-il, le paradis des
yeux, l'enfer de l'âme et le purgatoi-
toire do la bourse.

COUACS.
L'autre soir on a joué La Plille du

Régiment. C'était beau comme Chur
parceque les choristes en ont boau-
coup, même Fans leur petite hache.
Il y avait là une prim' .ueula qui a
fait beaucoup de bruit, et qui était
très énîue en chantant. L-i ttnor a
lancé des couacs connie la ('ana rîl
ne voudrait pas en faire. la fin
de la soirée, le susdit ténor était telle-
ment fatigué qu'il ne chantait plus
les notes hautes qu'avec la main. On
a donné des ::ut de poitrine magni-
fiques.

Un jardinier de St. Laurent trou-
vait dernièrement dans son jardin
une cassette en fer. dAprès un long
travail il réussit enfin à l'ouvrir.
Jugez de sa surprise d'y trouver un
billet de deux piastres ainsi qu'un pe-
tit papier sur lequel il lut: "Prenez
cet argent et courez à Montréal, chei
Déronle & Lefrangois, coin des rues
Amherst et Ste. Catherine, vous acle-
ter un de leur splendides chapeaux
qu'il viennent de recevoir des meil-
leurcs fabriques d'Europe."

Une do nos élégantes se vante d'a-
voir vu à ses pieds les lrnmmes les
plus célèbres, pendant son voyage en
Europe. C'est cela. Il vaut mieux
se faire décorer par un pédicure émé-
rite que de se suicider avec le razoir
de son frère pour se couper les ongles
des pieds.

Un bon conseil.-Tout le monde
devrait profiter de la grande vente à
bon marohé de marchandises nouvel-
les, commende depuis quelques jours
au maglasin populaire de Messieurs
Ste Marie, Thibault & Cie., à l'en-
seigne des deux grosses boules noires,

o. 0005 rue Ste Catherine. A l'oc.
casion du premier mai, c'est le plus
grand avantage offirt aux personnes
qui ont besoin de bonnes et belles
marchandises à bas prix. Allez visier
ce magasin qui est véritablement la
place où vous sauverez de l'argent.
Qu'on se le dise,

Un M. G. W. Lilly a payé 83000
pour iu: bane dans une église de
Brooklya. Il doit en outre payer 875
par année de loyer pour l'emplace-
ment di susdit banc. Purk attire
l'attenti n de M. Lilly sur le fait
qu'il y a des lots à vendre à bien
meilleur mîarché au cimetière Green-
wood, qu'il tn'y a pas de loyer à payer,
et qu'on y dort d'un dommeil plus
profind qu'à l'église nu question.

Comment se débarasser d un visi-
teur importu.- Le rhumatisme, dit
l. A. MFbul, propriétaire du City

iotel de Kingston, était prévalent
ici, mais à présent son compte est ré-
glé. L'Huile St.Jacob, le grand re-
mède allemand,s'en est rendu maître.
Et pcrýonne devrait l'endurer plus
longtemps. J'Ca ai ou une mauvaise
attaque il n'y a pas longtemps, mais
après m'être servi de l'Huile do St.
J acob ' j'ai été complètement guéri et
tout le monde peut se guérir de la
même manière.

Le lieutenant Montebello était de
quart.

Son capitaine lui dit:
-Gouvernez sur cette lueur qui

paraît à l'horizon, c'est un navire en
fou.

-- Mais, pas du tout mon comman-
dant, c'est la lune qui se lève.

-C'est un navire incendié, vous
dis.je.

-,--Parfait, mon commandant, mais
C'est la lune tout de môme.

Le lieutenant obéit aux ordres du
capitaine et inscrivit au livre du
bord:

a Gouvernd sur la lune pendant
quatre heures sans s'en rapprocher
sensiblemen t.a


